
Se déplacer
en toute sécurité
Organiserles flux de personnesdansles espacesintérieurs et extérieurs

estdevenuun enjeuàprendre en comptedansla conception,à l’appui
de la modélisation, et dans le choix dessystèmesd’accès.

D
epuisunan, la crise sanitaire amène

à se préoccuper de la question des

flux de personnes, et avec elle du

dimensionnement des circulations

et des espacesouverts. Y a-t-il lieu

desdispositions initialement misesenplacepour

répondreàdescontraintesdesécuritéetd’exploi-
tation? A l’issue dupremier confinement, l’obli
gation de prévoir une distance physique (initia-

lement de 1m, puis de2 m) entre les personnes

a d’une part modifié la façon de gérerles che-

minements et les accès,et d’autre part réduit la

densité depopulation autoriséeà l’intérieur des

espacesclos et au niveau desabords extérieurs.

Les exploitantsdelieux recevantdupublic (gares,

stations de métro, bureaux, commerces,etc.)

ont été contraints de matérialiser cet impératif

d’éloignement par la mise en placed’une signa-

létique provisoireau sol et sur lemobilier. Ils ont

par ailleurs été amenésà travailler sur les flux

piétons, imaginant des systèmesde sensinter-

dits pour séparer lesdéplacements,lesorienter

d’un côté oude l’autre, et éviter ainsi les croise-

ments. L’application decesmesuresareprésentéde repenser

unvéritable défi pour les bâtiments existants où

aaidé estune autre conséquencede lapandémie.

elle aparfois étéréaliséeau chausse-pied.Ce qui

descomportementsentermesdemobilité, note àcet

«Le télétravail a entraînéun profond changement

mobilités chez Arep. D’un côté, ona besoin de plus

égardNicolas Augris, responsabledupôle flux et

desurfacepourespacerlespersonnes, maisdel'autre,

ellessontmoins nombreusesà sedéplacer.»

Des lieux où se croiser sans risque

Interrogée sur l’après, Anna Michailovsky, res-

ponsable de l’activité mobilité et transport

chez Ingérop,souligne qu’un certain nombrede

Réalisée dansle cadre
d’une étudesur lagare

Paris-EstparArep, cette
modélisationreprésente

un scénario degestion
deflux avecmesurede

distanciationphysique.
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solutions répondent déjàau problème. «La crise

sanitaire est venue renforcerles bonnespratiques

déjàmisesen œuvredanslaconceptiondebâtiments

et dansla gestiondes flux. Parmielles, lefait d’avoir

desespacesmodulablesetévolutifs, qui ne soientpas

trop restreintsmais suffisammentlargespour lais-

ser unemargedemanœuvre.Le fait aussid’éviter
les croisementsde flux, et, lorsque ce n’est paspos-

sible, de s’assurerqu’ils s’effectuentdansun espace

suffisammentlargeet éloigné dupointdegénération

desflux. Ou encorede biendélimiter les zonesacces-

sibles à tous en les séparantdecelles souscontrôle.»

Un avis partagé par NicolasAugris, qui insiste

sur l’importance d’une conception aucasparcas

et sur le principe de réversibilité. «En ne figeant

pas l’espace, on le rendadaptableà denombreuses

situations. Il est alors possible de mettre rapide-

ment en placeunesignalétique,ou d’implémenterde

nouvelles règlesspécifiquesdanslesgestionsde flux,

etcela demanièretemporaire.»

La notion de confort des circulations apparaît

aussiessentielle.Celaest vrai dans toutes les fu-

tures conceptions,mais d’autant plus au niveau

desgares, des stationsde métro, etc. -l’enjeu

étantde permettreaux usagers de continuer à

emprunter les transportscollectifs.

Recours aux outils de simulation

Dans les futurs bâtiments, le travail de concep-

tion pourra par ailleurs s’appuyer sur les der-

nières évolutions des logiciels de simulation

dynamique. Développésdepuis une dizaine d’an-
nées par dessociétéscomme PTV, Bentley, ¦¦¦

Dans les gares,lesstations
de métro,lescentres
d’échangesmultimodaux,
lagestiondesflux
atteint un haut niveau
de complexité.
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¦¦ Onhys ou Two-I, ces outils ont déjà fait

leur preuve dans desprojets de gares,despôles

d’échangesmultimodaux, desstadesou musées,

où des problématiques de croisement souvent

complexesnécessitent de gérer de nombreux

mouvements antagonistes,avecdesrythmes et

desdébitsdifférents.

Baséssur l’interaction des personnesavec leur

environnement, ils permettent aujourd’hui d’in-
tégrer les nouvelles contraintes de respect des

distrances.A l’instar du logiciel Viswalk de PTV,

qui permet demodéliserlesflux depiétons et de

comprendrelessensdecirculation principauxsur

unsiteoudansl’espace publicafin d’anticiperdes

mouvements de foule (festival, évacuation d’un
stadeoud’un immeuble, regroupementsvers des

infrastructures de transport, etc.).« La sensibilité

àlaprésenced’un autrepassantàproximitépeutdéjà

être paramétréepouravoir plus d’impact surnotre

cheminement,et simuler ainsi des comportements
d’évitemententre personnes»,explique Patrick

Klein, ingénieurchef deprojet chez PTV Group.

D’autres développementsinitiés en 2020 conti-

nuent d’être amélioréspour disposerd’informa-
tions complémentairesqui permettent d’extraire
desdonnéesquantifiées du logiciel et de vérifier

la distanciation physique. Dans certaines situa-

tions particulières,une filed’attente parexemple,

il s’agit depouvoir influencer davantage l’espace

entre les personnes.«L’idée est d’offrir beaucoup

desouplesseet de flexibilité aumodélisateurgrâce à

de nombreuses fonctionnalités»,résume Frédéric

Baronnat, responsabledespartenaires mobilités

despersonnesausein de PTVGroup.

Le sans-contactpour garantir l’hygiène
Dansle domaine dessystèmesd’accès, l’automa-

tisation estdéjàà l’œuvre dansdenombreux ERP

où elle permet de fluidifier, contrôler et sécu-

riser les déplacements,via des capteurs,radars

et autres détecteurs hyperfréquences. Elle est

aujourd’hui appelée à se poursuivre au niveau

des entrées principales (portes battantes, cou-

lissantes, tournantes, etc.), lignes de contrôle

(bornes,portes, tourniquets, etc.),etdes ascen-

seurs, tant le contexte sanitaire actuel oriente

le choix des donneursd’ordrevers dessolutions

sanscontact,plus à mêmede limiter le risque de

transmission des infections.

Pour lesindustriels, unnouvelenjeuseradecom-

pléter leur offre par des solutions combinant

accès et mesuresd’hygiène. Chosefaite pour le

fabricant Dormakaba qui propose depuis peu

une nouvellebornedesécuritésanitaire pouvant

être associéeà une porte automatique ou à un

obstaclephysique(lire encadréci-dessus). Suivant
les choix de configuration, laporte ne s’ouvre que

lorsquelapersonnea désinfectésesmains, quela

caméraa reconnuquelle portait unmasque,que

la température corporelle mesurée n’était pas

élevée,ou quele nombredepersonnescomptées

était inférieur à la capacitéautoriséedela zone.

Virginie Pavie

SOLUTION

Surveiller le taux d’occupation desespaces
intérieurs

Spécialiste des solutions d’accèset

de gestion des flux de personnes,

Dormakabaa lancé en février der-

nier Entrivo Occupancy Insights

(Entrivo 01), une solution qui per-

met de visualiseren temps réel le

tauxd’occupation d’un bâtiment en

établissantun comptage précis des

personnesprésentes.Le dispositif

est composé de capteurs auto-

nomes qui ne sontpascâblésentre

eux. Reliés àune source de courant

en 24 V ou 220 V, ils sontpositionnés en zonehaute au niveau de chaqueaccèset

détectentpar laserles entréeset les sortiesdansun espace.Une fois les donnéesde

comptagerécoltéesdans les cartesSIM descapteurs,ellessontexportéesen direct

dans le cloud pour établir desjaugesd’occupation deszonescouvertessous la forme

d’un zonage, soit au niveau du bâtiment en son entier, soit d’une salle préalablement

définie. Ce décompteindividualisé estvisualisable sur uneplateforme ou surtout autre

supportde type smartphoneet permetde surcroît d’émettredesbilans sur les taux

d’occupation sur une période donnée. Les informations sontconsultables via l’appli-

cation sécuriséed’Entrivo 01, hébergéessur le cloud Entrivo Engage. Lorsque le taux

d’occupation d’un espaces’approchede la capacitémaximale ou la dépasse,le dispo-

sitif avertit le gestionnaire, le responsablede sécuritéou plus simplementl’exploitant

sous la forme d’un mail ou d’un SMS. Un affichage devant l’entrée principale d’un bâti-

ment ou plus simplementune salle de réunion indique aux personness’il estpossible

d’entrerou non grâceàune visualisation vert/rouge personnalisable.« La valeurajoutée

de cettesolution, quireprendle principe du contrôle d’accèsenl’axant sur le contrôle

sanitaire,estde recueillir dela donnéepouraiderun gestionnaire àgérerendirect ses

espaces,préciseAurore Christolomme, chef de produit chezDormakaba. En couplant

un capteurà une application, il estpossibledegarantirla sécuritédesoccupantsen

évitant unepromiscuitéqui leurseraitnéfaste. Lareconnaissanceuniquementbaséesur

ladétectiondesilhouettesgarantitparailleurslerespectde l'anonymatdelapersonne.»

SteveCarpentier
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